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Je me reproche de n’avoir pas, au jour le jour, transcrit sur un carnet spécial les phrases glanées au cours de mes lectures, qui méritaient de retenir l’attention, dont je voudrais me souvenir pour pouvoir les citer au besoin.

			André GIDE, Journal 1939-1949

			La citation est peut-être ce qu’il y a de plus brutal, de plus révolutionnaire dans l’art moderne.

			Roland JACCARD in Le Monde des livres (26/02/1999)

			Il est des esprits voyageurs qui aiment à parcourir les livres et en rapportent le souvenir de tout ce qu’ils ont lu. Ceux-là doivent, comme Bayle, composer des dictionnaires, des recueils, etc.

			Joseph JOUBERT, Carnets 1938-1994

			Les banalités des écrivains rares nous fournissent de bonnes citations. 

			Jean ROSTAND, Pensées d’un biologiste

			Dès qu’on cite, on fait tomber la littérature du côté de l’ornement.

			Jean-Claude MILLER, « Le français est en train de devenir 
une langue morte » in Le Monde des livres (25/05/2012)

			


Avant-propos 

			Ce Dictionnaire de citations pas comme les autres est le fruit du travail de deux enseignants, tous deux passionnés de littérature… et souvent en quête de sujets de réflexion à proposer à leurs élèves.

			Bien sûr, il existe déjà de nombreux autres ouvrages de ce type, sur papier et sur Internet, parmi lesquels le plus connu est (fut) peut-être celui de Karl Petit, publié jadis (en 1960) aux éditions Marabout. Avec le recul (un demi-siècle dans le rétroviseur), on ne peut cependant que s’interroger sur certaines de ses faiblesses dont la moindre n’est pas la fréquence d’occurrences dues à Goering, Mussolini et même Hitler et son tristement célèbre Mein Kampf, cité neuf fois en d’immortels propos sur l’art mais aussi sur l’« espace suffisant sur cette terre » qui « seul assure à un peuple la liberté de l’existence »…

			Nous avons parcouru d’autres dictionnaires de citations après celui-là, dont les plus connus et les mieux fournis de l’internet. Nous nous sommes aperçus que, souvent, ils reprennent systématiquement les mêmes phrases (ultra-célèbres) que leurs prédécesseurs, à se demander d’ailleurs s’ils ne se recopient pas entre eux. Que le cœur « ait ses raisons que la raison ne connaît point », qui peut encore l’ignorer aujourd’hui ? Et quel béotien oserait contredire l’adage selon lequel « être, ou ne pas être : telle est la question » ? Est-il vraiment nécessaire de ressasser ces aphorismes connus de tous ? Pourquoi ne pas, au contraire, proposer à la réflexion des lecteurs avisés du XXIe siècle des pensées plus actuelles et, surtout, qui ne se sont pas vues dictionnarisées, si nous pouvons nous permettre ce néologisme ? Nous avons donc décidé de glaner des citations pas comme les autres.

			Certains de ces recueils – qu’ils soient anciens ou récents, sur papier ou virtuels – vont jusqu’à ne faire aucune mention du contexte de leurs citations. Phrase extraite d’une œuvre de fiction (pièce de théâtre, roman, poème) ou d’un ouvrage de réflexion, d’un discours, d’un manifeste ? Reflet fidèle de la pensée de son auteur ou seulement de celle d’un personnage créé par lui ? Ces nuances nous semblent importantes.

			Un peu collectionneurs et grands dévoreurs de chose écrite par ailleurs, nous avons pris l’habitude à notre tour de noter petites phrases ou grandes pensées au hasard de nos lectures. Il ne s’agissait, au début, que de collecter d’éventuels sujets de dissertation à proposer à nos étudiants, sujets qui auraient le mérite de ne figurer dans aucun des dictionnaires existants et donc dans aucun des ouvrages qui enseignent à nos chers potaches – par l’exemple – ce qu’est une dissertation. Nous avons donc délibérément décidé de cantonner nos recherches aux XXe et XXIe siècles en évitant, autant que possible, les Camus, Sartre, Alain et autres philosophes trop souvent cités par ailleurs.

			Notre collection s’est enrichie au fil du temps, suffisamment pour que l’idée nous vienne d’en faire profiter amis connus et inconnus. 

			Voici donc le résultat de ce travail qui s’est étendu sur plus de quinze années, assorti d’une brève notice sur chacun des auteurs cités. Plus de deux mille citations, en un recueil bien entendu subjectif dans ses choix, puisqu’il reflète les lectures et les goûts de ceux qui l’ont conçu. Dictionnaire résolument actuel également. En effet, à quelques rares exceptions près, il ne cite que des auteurs récents (c’est-à-dire nés au cœur du XXe siècle), tout en accordant autant d’intérêt à ce qu’ils ont pu dire ou écrire dans la presse qu’à leurs œuvres proprement dites. 

			Si certaines des citations que comporte cet ouvrage nous ont été apportées par quelques orpailleurs convertis à notre quête, elles ont cependant toutes été vérifiées par nos soins, et nous pouvons donc en garantir l’authenticité.

			


Droit de citer

			Dans notre ouvrage, les auteurs ont droit de cité, et nous avons donné la parole à plus de sept cents d’entre eux autour de plus d’un millier de thèmes. Les lecteurs ont quant à eux droit de citer et de s’approprier à leur tour ces citations, et même de les resservir à d’autres. 

			Citer est un art qui prend ses racines dans les âges les plus anciens de l’écriture. À quoi pouvons-nous nous fier pour avoir une idée de l’histoire de l’art de la citation à travers les âges ? Lorsque l’Homme a conçu un code pour retranscrire les sons en deux dimensions sur toutes sortes de supports, il a « inventé » l’écriture. Outre les utilisations très nombreuses et pragmatiques des écritures naissantes, tels comptes de troupeaux, comptes d’argent, etc., d’autres usages de retranscription directe de la pensée sont apparus, beaucoup plus réduits en ces temps anciens, parmi lesquels celui du compte-rendu. Mais les premiers scribes ont très vite été confrontés à un problème. Au fond, ils ne faisaient que noter sous la dictée des paroles entendues, prononcées par d’autres, reflétant des pensées ou des manières de s’exprimer que la personne du scribe, du transcripteur, ne partageait pas forcément. Dès lors, on peut imaginer son désarroi au moment de faire figurer sur son parchemin, son papyrus ou je ne sais quelqu’autre support d’écriture, un symbole qui ne représente pas de son, qui ne désigne pas une pensée ou un sentiment, mais qui serait la monstration d’une distanciation entre le locuteur, l’auteur de la pensée, et le rédacteur, celui qui en rédige la transcription. Genre : « C’est pas moi qui l’ai dit ! »




Il était une fois le guillemet

C’est ainsi que sont nés ce que l’on appelle de nos jours : les guillemets. Il semble dès lors évident que l’étude de l’histoire typographique de l’emploi des guillemets est un élément à prendre en compte pour se faire une idée relativement claire de l’usage de la citation dans l’histoire de la littérature.

Il est intéressant de noter, entre parenthèses, qu’il existe des débats entre différents spécialistes des codes typographiques. Les sujets de discorde, en général, tournent autour de l’origine, des premiers symboles, de leurs appellations, et surtout autour des différentes manières de représenter les guillemets au sein d’un même texte. À l’anglaise ? À la française ? Notons également qu’il est coutume d’attribuer les guillemets à monsieur Guillaume, imprimeur de son état et surnommé Guillemet à cause de sa petite taille, qui a vécu au XVIe siècle, peu après l’invention de l’imprimerie.

Remontons tout de même jusqu’aux Grecs, ces pères de la littérature. Ils avaient tendance à utiliser la lettre lambda et à la retourner à 90 degrés vers la gauche pour ouvrir la citation et vers la droite pour la fermer. Ces « anti-lambdas » furent donc les ancêtres déjà très élaborés de nos guillemets actuels.

« Dans les anciens manuscrits, on employait, pour indiquer les citations, l’anti-lambda, signe qui était un lambda renversé et présentant sa pointe à gauche, puis à droite […]. »

Maurice GREVISSE, Le Bon Usage, Duculot, 1980, p. 1423

Cette origine historique se croise à la théorie étymologique du mot guillemet lui-même. Dans le Midi de la France, une guille est un morceau de bois conique qu’on insère dans les barriques pour en boucher l’ouverture. Il s’agit donc d’une sorte de canelle, c’est-à-dire de petit tuyau ou de quille en bois. La forme de l’objet se confond avec celle de la lettre lambda et dans le monde de l’édition, encore aujourd’hui, ou peut-être hier, on entend parfois « mets-y les guilles ».

La linguistique, science passionnante s’il en est, développe alors les différents usages du mot et les évolutions qu’il a pu connaître, ainsi que les liens sémantiques naissant de ce mot originaire de l’ancienne langue d’oc : « guille ». Il faut visualiser une scène où, la guille à la main, un homme en assomme un autre afin de le dépouiller de ses biens et de son vin. Le maraud est un guillon. Selon les régions, la gutturalisation se déplace et le G se transforme en V. Lorsque François de Montcorbier, au XVe siècle, se fait appeler Villon, il rend certes hommage à son tuteur, à son « plus que père », Guillaume de Villon, mais il prend également un pseudonyme signifiant en argot : le trompeur, le ruseur, le voleur, celui qui commet des larcins. En tout cas, le poète atteste de l’utilisation du mot dans ce sens dans le français courant de son époque.

Un guillemet est bien plus petit qu’une guille ; de là son suffixe qui nous indique sa taille proportionnée à celle de l’écriture : « mets-y les guilles » signifiant, dans l’argot des typographes, « indique les guillemets à la citation ». Poussons la guille un peu plus loin et faisons le lien entre l’utilisation des guillemets pour indiquer un emprunt de paroles, et celle de la guille pour tromper et commettre un méfait. Mettre les guilles reviendrait donc à voler en toute légitimité la pensée d’un auteur et à se l’approprier dans le courant de sa propre pensée. Il y aurait ainsi une notion de ruse et de tromperie dans l’utilisation de la citation. Tromperie évitée grâce à l’utilisation des guillemets qui sont la monstration de la duperie et qui la réfutent comme telle par la même occasion. Tromperie relative, car la loi autorise la reproduction de courts passages d’autres auteurs sans leur autorisation dès lors que la source est clairement indiquée. L’auteur cité peut se voir intégré dans un discours qu’il ne ferait pas sien mais auquel on le juxtapose, telle une assise, une autorité de pensée. Il y aurait dans ce cas duperie du lecteur et de l’auteur de la phrase citée.

La citation est à la mode

« Et dans votre dernier paragraphe, au sein de votre conclusion, il est de bon ton d’utiliser une citation afin d’élargir votre propos, de laisser votre lecteur sur une ouverture. »

Ce conseil est tenu depuis longtemps par bon nombre d’enseignants de français. On préconise l’usage de la citation au sein des productions des étudiants, pour leurs exercices d’analyse, de dissertation, de rédaction en tout genre… La citation peut être le sujet de l’épreuve ou un passage obligatoire du raisonnement à tenir, voire un argument d’autorité. L’étudiant cite à tout va, jusqu’à l’écœurement, parfois jusqu’au plagiat.

La citation est à la mode, plus de 80 000 sites Internet référencés par Google traitent de citations de tout poil, des milliers de pages Facebook dévoilent quotidiennement la citation du jour, « the quote of the day ». Des Apps sur smartphone vous révèlent une vérité absolue ou un petit conseil quotidien en citant les grands auteurs aussi bien que les rappeurs. Des centaines de dictionnaires, tel celui que vous tenez entre les mains, ont été édités et proposent des recueils, florilèges, anthologies de citations classées thématiquement ou périodiquement. Sur Internet, un site Wiki a été créé, Wikiquote, « le recueil de citations libre ».

La citation est à la mode. Dans les cours de récré, on se clashe avec des punchlines bien senties. Au sein des programmes officiels de l’enseignement, on demande d’enseigner aux élèves l’art de l’amplification, c’est-à-dire ce que l’on appelait jadis : l’analyse. Partir d’une petite chose et la décortiquer, l’explorer de fond en comble. Pratique contraire à celle du résumé, de la synthèse, l’analyse vise à rendre compte de la complexité d’une phrase, elle prouve la bonne compréhension de la pensée d’autrui. L’appropriation de cette pensée autorise à la citation, donne le droit de citer quelqu’un d’autre, une sorte d’autorité, qui exprime de la meilleure des manières une pensée que l’on partage avec lui. « Je n’aurais pas pu dire mieux » pense-t-on, et c’est pourquoi l’on cite. Cette excuse ne peut servir pour justifier un plagiat éhonté car il existe une arme à utiliser face à cette tentation : la reformulation. Des centaines d’exercices pratiqués par des générations d’étudiants visent à la maîtrise de l’art de la reformulation d’une citation.

Pédagogiquement, la citation est donc un outil fort, un véritable couteau suisse du cours de français.

Apprendre les règles de la typologie avec utilisation des guillemets, apprendre à rédiger correctement une référence bibliographique1, apprendre à analyser une phrase, à comprendre la pensée d’un auteur, apprendre à reformuler une idée avec « ses propres mots », apprendre à consulter des ouvrages de référence, des dictionnaires… Autant de compétences qui peuvent être atteintes grâce à l’outil de la citation. Un guide d’accompagnement pédagogique est disponible avec cet ouvrage2. Destiné aux profs, enseignants, doctorants, chercheurs, étudiants, élèves, ce guide promènera le lecteur tout au long de ce dictionnaire afin d’en extraire la substantifique moelle pédagogique. En attendant, profitons de l’engouement actuel et construisons notre propre florilège. Bonne lecture !
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Abandon (voir Juif(s))

Les morts ne nous abandonnent pas autant que les vivants ont coutume de le faire.

Carmen LAFORET, L’Île et ses démons

Abîme (voir Peur)

Absence

C’est une chose étrange que l’absence. Elle contient tout autant d’infini que la présence.

Christian BOBIN, Lettres d’or

Sois présent à ton absence et tu verras ce que tu n’as pas encore vu.

Abdelwahab MEDDEB, Phantasia

L’absence, ce n’est pas un vide, c’est une pierre qui est posée devant toi pendant toute ta vie et à chaque pas que tu fais tu butes dedans.

Aliocha VANDAMME, La Confession de Charleroi

Absolu

C’est drôle, l’absolu. Ça vous tue un homme quand ça vient à manquer.

Pascal JARDIN, Je te reparlerai d’amour

Absurdité (voir Réel)

Nous sommes dans l’erreur quand nous croyons être dans la vérité et inversement. L’absurdité est le seul chemin possible.

Thomas BERNHARD, Le froid. Une mise en quarantaine

Académie

N’avez-vous pas honte, à vos âges, des grands garçons comme vous, de vous déguiser périodiquement en guignols vert pomme avec des chapeaux à plumes à la con et une épée de panoplie de Zorro ? Est-il Dieu possible que des écrivains aussi sérieux que vous passent leur temps à se demander s’il y a deux n à zigounette ?

Pierre DESPROGES, Vivons heureux en attendant la mort

L’Académie est le dernier camp retranché de la langue française.

Didier van CAUWELAERT interviewé par Joseph VEBRET 
in Le magazine des Livres no 35 (mai/juin/juillet 2012)

Accélération (voir Agitation)

Accent

Pour un immigrant quelconque, l’accent peut être une revanche, une façon de maltraiter la langue qui l’oppresse.

Chico BUARQUE, Budapest

Achever

L’homme n’est pas achevé. Ses rapports avec la nature et l’environnement le montrent clairement.

Peter NADAS interviewé par Nils AHL et Florence NOIVILLE 
in Le Monde des livres (22/06/2012)

Acte(s) (voir Liberté, Mot(s))

Toute pensée doit se traduire en paroles et toute parole doit se traduire en acte. C’est cette espèce de logique entre la réflexion et le rêve, la conviction et l’action, qui fait la dignité humaine.

Jean-François DENIAU, Croire et Oser

Les actes sont rapides, la vie est vite finie ; on en arrive bientôt à l’époque des conséquences et de l’irréparable.

Pierre DRIEU LA ROCHELLE, Le feu follet

Les actes commis par un individu, louables ou répréhensibles, ne donnent aucune idée de la véritable qualité de son âme, de ce qui nous oblige à y attacher du prix et à l’aimer.

Denis MARION, Les masques du destin. Trois dialogues et un monologue

Acteur (voir Âge)

Je pense que l’acteur est la matière première du théâtre. On peut faire du théâtre sans texte, mais on ne peut rien entreprendre au théâtre sans l’acteur.

Jean-Pierre MIQUEL in Le Figaro (09/01/1997)

Action (voir Agir, Rêve(s))

Je sais ce que je fais, mais je ne sais pas ce que je provoque en le faisant.

Heinrich BÖLL, Femmes devant un paysage fluvial

Ce n’est pas ce qu’on pense qui compte, mais ce qu’on fait.

André MALRAUX cité par Francis MATTHYS 
in La Libre Culture (22/11/1996)

Activité

On peut avoir envie d’admirer une personne pleine de vigueur et d’énergie. Mais son activité dénote un certain désespoir, comme si seul son travail lui permettait de ne pas craquer.

Hanif KUREISHI, Intimité

Activité intellectuelle

[…] toute activité intellectuelle peut être considérée comme un acte terroriste contre les règles établies, que ce soit dans le domaine scientifique ou dans celui de la culture et de la sociologie.

Ludmila OULITSKAÏA, Daniel Stein, interprète

Adaptation (voir Traduction)

Admirer (voir Aimer, Activité)

Ado(s) (voir Monde(s))

Quand on est ado, on est souvent très près de la mort.

J.M.G. LE CLÉZIO en débat : « Le Clézio rencontre les jeunes »,
Foire du Livre de Bruxelles, 19/02/2003

Adolescence

L’adolescence est un état qui devrait se poursuivre éternellement.

Yukio MISHIMA, La cigarette

Adolescent

Il est difficile d’imaginer plus con, plus agressif, plus insupportable et plus haineux qu’un pré-adolescent, spécialement lorsqu’il est réuni avec d’autres garçons de son âge. Le pré-adolescent est un monstre doublé d’un imbécile, son conformisme est presque incroyable ; le pré-adolescent semble la cristallisation subite, maléfique (et imprévisible, si on considère l’enfant) de ce qu’il y a de pire en l’homme.

Michel HOUELLEBECQ, Les particules élémentaires

Adulte(s) (voir Célébrité, Enfance, Enfant(s), Vol)

En général, la physionomie, le comportement des adultes montrent qu’ils n’en reviennent pas d’être devenus des adultes ; ils en demeurent abrutis toute leur vie.

Roland DUBILLARD, Carnets

J’ai su très tôt que les adultes étaient des gens dangereux, pas fiables, et qu’il ne faut rien avoir à faire avec les femmes, parce qu’un jour elles vous quittent.

John LE CARRÉ in Le Monde des livres (24/09/1999)

C’est ça, être adulte. Être adulte, c’est être remplacée.

Justine LÉVY, Rien de grave

Un adulte est un artiste raté ; un artiste est un adulte raté.

Yann MOIX, Cinquante ans dans la peau de Michael Jackson

Devenir adulte, c’est reconnaître, sans trop souffrir, que le « Père Noël » n’existe pas. C’est apprendre à vivre dans le doute et l’incertitude.

Hubert REEVES, L’espace prend la forme de mon regard

Être adulte, c’est être seul.

Jean ROSTAND, Pensées d’un biologiste

Adversaire

Mépriser son adversaire même petit et frêle est toujours une faute stratégique dans un combat.

Ahmadou KOUROUMA, En attendant le vote des bêtes sauvages

Adversité

L’adversité fait toucher le degré suprême de la folie.

Thomas BERNHARD, Gel

Devant l’adversité, les femmes plient et les hommes cassent.

Amin MAALOUF, Léon l’Africain

Affection (voir Chaîne, Sentiment(s))

Afrique

Le plus dur en Afrique, c’est d’être blanc.

Patrick BESSON, Mais le fleuve tuera l’homme blanc

âge (voir Hologramme)

Depuis qu’ils ont mon âge, les morts m’intéressent. Je les scrute, je les dévisage ces visages en train de finir.

François NOURISSIER, Le bar de l’Escadrille

Il y a un âge où on ne rencontre plus la vie, mais le temps.

Pascal QUIGNARD, Terrasse à Rome

Le bonheur de l’âge, c’est de se laisser glisser doucement du rôle d’acteur au poste de spectateur.

Claude ROY, Les rencontres des jours

J’ai eu un choc terrible quand j’ai réalisé que j’avais passé l’âge de mourir jeune.

Edward ST. AUBYN, Mauvaise nouvelle

Les gens qui font plus vieux que leur âge finissent toujours par rajeunir.

Didier van CAUWELAERT, L’Évangile de Jimmy

L’âge est le dernier refuge de l’apartheid.

Raoul VANEIGEM, Le Chevalier, la Dame, le Diable et la mort

âgé

C’est seulement quand il est âgé que l’homme peut ignorer l’opinion du troupeau, l’opinion du public et de l’avenir.

Milan KUNDERA, La vie est ailleurs

Agir (voir Rien)

Agis de façon que les effets de ton action soient compatibles avec la permanence d’une vie authentiquement humaine sur terre.

Agis de façon que les effets de ton action ne soient pas destructeurs pour la possibilité future d’une telle vie.

Hans JONAS, Le Droit de mourir

Agitation

Dans un monde tout d’accélération, il faut bouger pour en saisir les tumultes. L’agitation est une façon de saisir le réel en le recréant.

Philippe TRÉTIACK, Faut-il pendre les architectes ?

Ailleurs (voir Déplacement, Peur)

Il n’y a d’ailleurs qu’en nous-mêmes.

Louis CALAFERTE, Carnets VIII 1984

Mon sentiment profond est que si vous vous sentez plutôt bien dans un endroit, pourquoi prendre tous ces risques pour aller ailleurs ?

Jamal MAHJOUB, Là d’où je viens

Aimer (voir Homme(s), Solitude, Vie(s))

Aimer est facile et trouble. Admirer est plus pur : ce sentiment n’implique aucune possession.

Alain BOSQUET, La fable et le fouet

On peut aimer n’importe qui, sauf son voisin.

Emil CIORAN, Carnets 1957-1972

Tous les hommes, quoiqu’ils en plaisantent, ne se guérissent au fond jamais de n’avoir pas su n’aimer qu’une seule fois.

Pierre HEBEY, Une seule femme

Ce qu’on aime chez quelqu’un, ce n’est pas la personne en tant que telle, mais ce qu’on projette sur celle-ci.

Camille LAURENS interviewée par Baptiste LIGER 
in Lire no 348 (septembre 2006)

Aimer est difficile, mais l’amour est une grâce.

Violette LEDUC, L’affamée

Les gens qui s’aiment sont toujours indécents.

Gilles LEROY, Alabama Song

J’avais découvert peu à peu une chose très simple : les êtres voulaient qu’on les aime et qu’on le leur dise. Et je crois que c’était toute la clé du monde.

Pierre MÉROT, L’Irréaliste

Impossible d’aimer sans admirer.

Véronique OLMI, Un si bel avenir

Aimer, c’est donner à quelqu’un le droit – sinon le devoir – de nous faire souffrir.

Georges PERROS, Papiers collés 1

L’habitude d’aimer, quand elle est perdue, ne se retrouve pas facilement.

René Victor PILHES, L’imprécateur

On ne peut aimer parfaitement que ce qu’on a perdu pour toujours.

Jean ROSTAND, Pensées d’un biologiste

Chacun de ceux que nous avons aimés emporte avec lui un peu de notre secret.

Jean ROSTAND, Pensées d’un biologiste

Que si le moi est haïssable, aimer son prochain comme soi-même devient une atroce ironie.

Paul VALÉRY, Tel quel

Alcool

L’alcool est un désir de solitude et de tristesse parfaitement organisé.

Pierre MÉROT, L’Irréaliste

Comment ne pas reconnaître ses vertus : l’effet si radical, si puissant, si complice, si efficace de l’alcool. La bienveillance du vin ? Son habileté pour alléger le poids de la vie, pour dilater le plaisir et poétiser ses impressions, l’appui qu’il donnait aux timides comme l’élan aux tristes, la gaieté aux disgracieux ? Et la démesure, aussi, qu’il introduisait dans la médiocrité générale ?

Françoise SAGAN, Un chagrin de passage

Alexandrin (voir Poésie)

Alibi (voir Tuer)

Allégorie (voir Métaphore(s))

Alphabet

L’alphabet est la seule chose capable de me protéger ; c’est cela que l’on m’a donné en guise de revolver.

Philip ROTH, Opération Shylock. Une confession

Altruisme

L’altruisme est souvent un alibi.

Jean ROSTAND, Pensées d’un biologiste

Amateur (voir Littérature(s))

Ambitieux

Eût-il tous les mérites, un ambitieux ne peut être honnête qu’à la surface. N’ayez confiance que dans les indifférents.

Emil CIORAN, Carnets 1957-1972

Ambition

Sans ambition il n’y a pas de talent.

Nina BERBEROVA, L’Accompagnatrice

L’ambition sans imagination est toujours bancale.

Hanif KUREISHI, Intimité

âme(s) (voir Acte(s), Cicatrice(s), Pouvoir, Solitude)

J’ai besoin de frotter mon âme à d’autres âmes aussi imparfaites et trébuchantes que la mienne.

Jeanne BENAMEUR, Profanes

Les âmes sont avant tout des corps blessés.

Marie-Claire BLAIS, Dans la foudre et la lumière

L’âme, c’est la vanité et le plaisir du corps tant qu’il est bien portant, mais c’est aussi l’envie d’en sortir du corps dès qu’il est malade ou que les choses tournent mal. On prend des deux poses celle qui vous sert le plus agréablement dans le moment et voilà tout !

Louis-Ferdinand CÉLINE, Voyage au bout de la nuit

Avoir une âme, cela veut dire avoir un secret.

Corollaire. Peu de monde a une âme.

Pascal QUIGNARD, Vie secrète

Le désir d’avoir une âme et de n’être immortellement que cette âme, ce désir doit pâlir singulièrement près du désir d’une âme d’avoir un corps, et une durée. Elle céderait son royaume même pour un cheval. Un âne, peut-être ?

Paul VALÉRY, Tel quel

Américain(s)

Les Américains sont condamnés à se répéter à l’infini. Ils ont la mémoire courte.

Eric PUCHNER interviewé par Lucie CAUWE in Le Soir (23/09/2011)

Amérique

L’Amérique s’efforce tant qu’elle peut d’être optimiste et bien élevée.

Nuala O’FAOLAIN, Best Love Rosie

Amertume

S’il fallait résumer l’état mental contemporain par un mot, c’est sans doute celui que je choisirais : l’amertume.

Michel HOUELLEBECQ, Extension du domaine de la lutte

Ami(s) (voir Malheur, Suicide)

Je cherche un ami. Je crois que je ne le trouverai jamais.

Emmanuel BOVE, Mes amis

Nous ne devrions déranger nos amis que pour notre enterrement. Et encore !

Emil CIORAN, Aveux et Anathèmes

Un ami est un homme qui, lorsque vous êtes seul, vous écoute parler à voix basse.

Roland DUBILLARD, Carnets en marge

Je n’ai qu’un seul ami – c’est l’écho. Pourquoi est-il mon ami ? Parce que j’aime ma peine et qu’il ne me l’enlève pas.

Emmanuel LOI, Le jeu de Loi

Amitié

Les blessures d’amitié sont inconsolables.

Tahar BEN JELLOUN, Éloge de l’amitié

L’amitié ne rend pas le malheur plus léger, mais en se faisant présence et dévouement, elle permet d’en partager le poids, et ouvre les portes de l’apaisement.

Tahar BEN JELLOUN, Éloge de l’amitié

N’est-ce pas ça, l’amitié ? Le sacrifice non de son argent, ni de quoi que ce soit d’autre, mais de son temps, oui, le don de son temps. Je ne vois pas d’autre définition.

Martin HEIDEGGER cité par Roger KEMPF in Avec André Gide

La véritable amitié est celle qui respecte l’intimité de l’autre.

Stephen KING, Cœurs perdus en Atlantide

L’amitié est une chose bizarre : on n’aime ses amis ni pour leur corps ni pour leurs idées.

Amélie NOTHOMB, Mercure

Une amitié entre deux êtres qui ont le plus gros de leur vie derrière eux. Il arrive que ça soit plus intéressant que l’amour.

Luis SEPULVEDA, Un nom de torero

Amour (voir Aimer, Amitié, Chagrin, Connerie, Correspondance, Coup de foudre, Destin, Écriture, Émotion(s), Enfant(s), Espérer, Honte, Mère(s), Néant, Poésie, Séduction, Solitude, Souvenir(s)/Se souvenir)

Amour : premier sujet de conversation ; dernier objet de consommation. Première folie de l’homme ; ultime garde-fou de l’humanité.

Jacques ATTALI, Dictionnaire du XXIe siècle

Dans l’amitié, les âges s’additionnent, tandis qu’en amour l’âge se retire sous le regard.

Bruno BAYEN, Les excédés

L’amour commence dans l’eau de rose et finit en eau de boudin.

Frédéric BEIGBEDER, L’amour dure trois ans

J’ai beau savoir que l’amour est impossible… Je serai fier d’y avoir cru.

Frédéric BEIGBEDER, L’amour dure trois ans

L’amour est une absurdité qui n’est nullement inscrite dans la nature.

Thomas BERNHARD, Perturbation

Il faudrait que les gens s’habituent à vivre sans amour, mais personne n’y est jamais arrivé, pas même Hitler.

Patrick BESSON, Mais le fleuve tuera l’homme blanc

Le fond de l’amour, c’est de penser à quelqu’un hors de sa présence, puis hors de propos, puis malgré sa présence.

Hector BIANCIOTTI in Le Monde des livres (02/10/1998)

C’est toujours l’amour en nous qui est blessé, c’est toujours de l’amour dont nous souffrons même quand nous ne croyons souffrir de rien.

Christian BOBIN, L’inespérée

L’amour, qu’est-ce que c’est ? L’antidouleur le plus naturel. Voilà ce que c’est.

William BURROUGHS, texte écrit le 1er août 1997, 
veille de sa mort, et cité in Libération (04/09/1997)

Je suis convaincu que l’amour est un processus : on passe de l’étrangeté à la familiarité, puis à l’intimité, puis à l’engagement.

Laurie COLWIN, Huit histoires d’amour

L’amour vise justement le manque et ce qui nous manque. Et le vrai scandale est que nous sommes toujours à tourner autour d’objets fondamentalement perdus et que les objets autour desquels nous tournons sont toujours fondamentalement insatisfaisants en tant qu’ils ne sont jamais les bons.

Jean DAIVE, La condition d’infini 6, 7 (Americana – Un délinquant impeccable)

Qu’on fasse le silence sur les choses de l’amour ou qu’on n’arrête pas d’en parler, on passe à côté de l’essentiel.

Michel del CASTILLO, Les portes du sang

Personne ne mérite l’amour qu’on lui porte, même pas Dieu, s’Il existe.

Michel del CASTILLO, Les portes du sang

L’amour, c’est très compliqué. C’et à la fois la plus extraordinaire et la pire chose qui puisse arriver.

Joël DICKER, La Vérité sur l’Affaire Harry Quebert

L’amour, c’est une combine que les hommes ont inventée pour ne pas avoir à faire leur lessive.

Joël DICKER, La Vérité sur l’Affaire Harry Quebert

J’en arrive à croire aujourd’hui de temps en temps que l’amour ne peut être rien d’autre qu’un droit volontairement donné à l’objet que l’on aime de nous tyranniser.

DOSTOÏEVSKI, Carnets du sous-sol

L’autre n’était que le reflet trompeur de soi-même, le miroir chargé d’apaiser la terreur d’une insondable solitude. Nous avons tous la faiblesse de croire que chaque histoire d’amour est unique, exceptionnelle. Rien n’est plus faux. Tous nos élans de cœur sont identiques, reproductibles, prévisibles.

Jean-Paul DUBOIS, Une vie française

L’amour est l’un de ces sentiments sophistiqués que nous avons appris à développer. Il fait partie des divertissements opiacés qui nous aident à patienter en attendant la mort.

Jean-Paul DUBOIS, Une vie française

L’amour est la seule chose qui compte vraiment. Il est stupide de le penser circonscrit à des histoires entre un homme et une femme.

Marguerite DURAS, La Passion suspendue. 
Entretiens avec Leopoldina Pallotta della Torre

L’amour n’existe que quelques instants. Puis il se disperse : dans l’impossibilité même, réelle, de changer le cours d’une vie.

Marguerite DURAS, La Passion suspendue. 
Entretiens avec Leopoldina Pallotta della Torre

Si l’amour était simple, il n’y aurait pas de roman.

Louise ERDRICH interviewée par Lucie CAUWE 
in Les Livres (Le Soir) (26/09/2012)

Mon souci, c’est de laisser quelque chose après mon départ, non pas des articles, non pas d’ultimes déclarations philosophiques, mais de l’amour.

Paul FEYERABEND, Tuer le temps

L’amour, c’est oublier maris, parents, enfants, amis, ennemis. L’amour, c’est éliminer tout calcul, toute préoccupation, tout pesage du pour et du contre.

Carlos FUENTES, Diane ou La chasseresse solitaire

Contrairement à l’amour qui anesthésie le cœur de celui qui aime et espère, la passion avive, réveille, stimule la vie du passionné.

Michèle GAZIER, Le merle bleu

Compter autant de bonheurs que de ruptures, autant de plaisirs que de trahisons, c’est ne plus pouvoir parler d’amour sans risquer de mentir ou craindre de se tromper.

Claude HABIB, Le Consentement amoureux

L’amour n’est pas une chansonnette de complaisance, un badinage d’étourdi mais bien une aventure radicale qui doit mobiliser jusqu’aux dernières fibres de notre être. Pas question de frivoler avec des femmes non essentielles, de se gâcher dans les jupons de greluchettes qui n’exigent aucune conversion. Et qui ne nous laissent en pourboires que de minces regrets…

Alexandre JARDIN, Le roman des Jardins

L’amour charnel est silencieux mais très subtil, profond, délicat ; il est très grandiose et très spirituel, et muet.

Alexis JENNI interviewé par Astrid DE LARMINAT 
in Le Figaro Littéraire (08/09/2016)

Faire l’amour, c’est ouvrir un tombeau, jouir c’est le refermer en prenant conscience de ses limites.

Sébastien LAPAQUE, Les identités remarquables

L’amour, c’est vivre dans l’imaginaire de quelqu’un.

Camille LAURENS, Celle que vous croyez

Il en est en amour comme en toutes choses. Ce qu’on a eu n’est rien, c’est ce qu’on n’a pas qui compte.

Paul LÉAUTAUD, Passe-temps

L’amour ! Alors, on aime un appareil respiratoire, un tube digestif, des intestins, des organes d’évacuation, un nez qu’on mouche, une bouche qui mange, une odeur corporelle ? Si on pensait à cela, comme on serait moins fou !

Paul LÉAUTAUD, Passe-temps

Pour être aimé, il faut ne pas aimer ou savoir cacher son amour. C’est une vérité qui n’a pas fini d’être vraie.

Paul LÉAUTAUD, Propos d’un jour

L’amour ne peut être que dément, car au fond rien ne justifie qu’on aime au point d’aliéner sa vie.

Françoise LEFÈVRE interviewée par Francis MATTHYS 
in La Libre Culture (28/11/1997)

Parler de l’amour, c’est déjà se condamner à ne plus l’éprouver.

Renaud MATIGNON, La Liberté de blâmer : trente ans de critique littéraire

Mais la faute et la souffrance ne sont que les formules renversées de l’amour, et nous tous, buveurs ou non, combien aimerions-nous enfin habiter cette terre et l’administrer selon la seule loi de l’amour !

Pierre MÉROT, L’Irréaliste

Il n’y a pas d’amour impossible.

Amélie NOTHOMB, Attentat

L’amour est dangereux. Parce que les gens approchent de quelque chose d’absolu.

Edna O’BRIEN citée in Le Magazine Littéraire no 343

L’amour n’est pas quelque chose de doux, l’amour n’est pas une chose confortable, l’amour n’est pas une chose domestique : l’amour est semblable à un météore.

Edna O’BRIEN citée in Le Magazine Littéraire no 343

[…] l’amour c’est que des sornettes, le seul amour véritable c’est entre mère et enfant.

Edna O’BRIEN, Crépuscule irlandais

L’amour inquiet est le pire qui soit.

Véronique OLMI, Un si bel avenir

L’amour est la plus douce des drogues dures.

Jean d’ORMESSON, Une fête en larmes

Dans l’amour, quand on n’est pas deux, on est moins qu’un.

Jean-Marc PARISIS, Avant, pendant, après

L’amour doit rendre aveugle ! Il a sa lumière propre. Éblouissante.

Daniel PENNAC, Aux fruits de la passion

En amour, on est souvent trop exigeant.

Françoise PIRART, Sans nul espoir de vous revoir

L’amour rend stupide. Il affaiblit l’esprit et le corps, ôte tout jugement rationnel. Un être intelligent devient aussi sot qu’un animal de basse-cour. Les poules et les coqs forniquent sans se poser la moindre question. Les humains devraient en tirer exemple.

Françoise PIRART, Sans nul espoir de vous revoir

L’amour, c’est d’abord aimer follement l’odeur de l’autre.

Pascal QUIGNARD, Vie secrète

[…] quelle fatale erreur de mettre l’amour au centre du mariage, amour et mariage n’ont rien à voir, amour et famille n’ont rien à voir, les sentiments entre un homme et une femme ne peuvent que s’engloutir dans ce dispositif.

Yasmina REZA, Dans la luge d’Arthur Schopenhauer

L’amour c’est aussi cette façon d’être deux à ne pas être ensemble, distance qu’il ne faut pas nier, mais savoir reconnaître.

Claude ROY Les rencontres des jours

L’amour est un plaisir qui varie les plaisirs.

Claude ROY, Le malheur d’aimer

Il y a au fond de tous nos attachements la certitude que nous en serons un jour détachés. L’amour est une invention de la mort.

Claude ROY, Le malheur d’aimer

L’amour rend aimable, pas seulement les aimés, pas seulement les amants.

Claude ROY, L’ami lointain

L’amour est la fréquentation assidue d’un mystère.

Éric-Emmanuel SCHMITT interviewé par F.B. 
in Lire no 359 (novembre 2007)

L’amour maintient en vie.

Raoul TUBIANA interviewé par Guilaine DEPIS 
in Le magazine des Livres no 35 (mai/juin/juillet 2012)

Un grand amour ne se guérit que dans un amour encore plus fort.

Didier van CAUWELAERT, L’Evangile de Jimmy

Je...
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